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Retour prochain du
Cardinal Rouleau

La province de Québec se pré- position de l’éminent voyageur

pare i célébrer avéc pompe le l’un de ses plus luxueux wagons

prochain retour au'pays de Son particuliers, le ‘Van Horne , et

Eminence le cardinal Raymond a chargé un de ses officiers, M.

 

 

Marie Rouleau, que le pape a
élevé récemment à la pourpre
cardinalice. La population ca-

E. J. Hébert, du service des
Voyageurs, d'accompagner le
prélat dans son voyage de re-

tholique du Canada tout entier tour.
se réjouit de l'honneur qui Te-| M. Hébert quittera Montréal
jaillit sur elle par ce choix du
Saint-Père, et elle désire mar-
quer par des démonstrations é-
clatantes cet événement si con-:
sidérable dans l’histoire religi-|
euse canadienne,

C’est samedi prochain, 21 cou-
rant, que Son Emminence s’em-
barquera à Cherbourg, à hord
du princier paquebot “Empress
of France” du Pacifique Cana-
dien, pour traverser l’Atlanti-
que, Ce navire, qui s’en vient à
New-York pour y prendre
touristes qui vont faire la croi-
sière sur les côtes de l’Amérique
du Sudet de l'Afrique, croisière
organisée pour la première fois
cet hiver par le Pacifique Cana-
dien, y accostera dans le cours
de la journée du samedi 28 cou-
rant.

Le Pacifique Canadien aura
mon seulement l'honneur d’em-
mener Son Eminence le Cardi-
aal Rouleau jusque sur les ri-
ves d'Amérique, mais c'est aus-
si à lui qu’il incombera de le
eonduire de New-York à Québec
Cette compagnie a mis à la dis
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a bord du “Van Horne” dansla
soirée du 28 janvier pour se
‘porter & la rencontre du cardi-
nal Rouleau dans la métropole
américaine. 11 sera accompagné
de Mgr. O. Cloutier, vicaire gé-
néral de l’archidiocèse de Qué-
bec et probablement de deux au-
tres représentants de la maison
du cardinal. Le départ de New-
York pour le Canada aura lieu
dans la soirée du 30 et l’arrivée
à la gare Windsor, 4 Montréal,
le lendemain matin, à 7.50 heu-
res.

Comme le wagon particulier
du cardinal sera attaché au
“Frontenac”, qui part pour Qué-
bec à 9.15 heures du matin, Son
Eminence passera plus d'une
heure à Montréal. Son arrivée à
Québec, à 2 heures de l'après-
midi, marquera le commence-
ment de tout un programme de
cérémonies religieuses, fêtes et
réjouissances auxquelles parti-
ciperont les sommités ecclésias-
tiques et politiques de la pro-
vince.

 
 

FaitsDivers

MM. J. L. Illsley, député de
Kings-Haunts N.-E. A. L. Beau-
bien député de Provencher, se-
ront, l'un proposeur, et l'autre
secondeur de l'adresse, en ré-
ponse au discours du Trône à
l’ouverture de la session, du par-
lement qui aura lieu le 26 cou-
rant. oe

Le représentant Frothing-
ham, républicain, du Massachu-
setts, a présenté une résolution
demandant qu’il soit à l'avenir
déclaré illégal pour la marine
des grandes puissances le re-
cours aux sous-marins,

oo

Des inondations désastreuses
désolent l'Angleterre. Les dom-
Mages sont énormes dans les
comtés du sud et du centre, no-
tamment dans celui de Kent.

200

Le gouvernement de Québec
soumettra au cours de la ses-
sion uné législation au sujet des
dettes flottantes des municipa-
lités, dans le but d’empécher
celles-ci de contracter des em-
prunts temporaires quitte à les
faire ratifier une fois les tra-
vaux exécutés.

…..

Une compagnie demande la
permission de construire un
chemin de fer de St-Félicien, |
Lac St-Jean au Cap St-Charles
eur la côte du Labrador. Il y a
dans cette partie du pays des
ressources naturelles importan-
tes qu’une voie de transport per-
mettra d'exploiter.

C’est M. Laferté qui préside
maintenant les délibérations de
le Législature de Québec, On
dit que l'anciën orateur, l'hone-
rable M. Francoeur, sera fait
président de la Commission du
‘Travail qui serait créée au cours
de Ia présente session.

Le total des échanges com-
merciaux au Canada, pour l'an-
née qui vient de se terminer, est
évalué 'approximativement à

$2,338,000. Ce qui constitue
wne augmentation de $47,000,-

000 sur le total de 1926.
Les exportations l’emportent

de $168,000.00 sur les  impor-
tations. La balance du com-
merce nous est donc favorable
par une forte marge.

vor

D'un autre côté on dit que le
geuvernement fédéral annonce-

. dk PC 

ra a la prochaine session un
‘surplus de recettes de $65,000,-
000 surle total de 1926.

"ey

La population du Manitoba a
augmenté de trente mille depuis
(1921, Elle est aujourd'hui de
689,056,

..

Le géologiste F. B. Daudee,
de Boise, Idaho a exhumé du
comté de Harney des fossiles
d'animaux monstrueux, dont
un lézard long de 180 pieds, des
os pesant jusqu'à 2,000 livres et
des arbres dont la circonférence
était de 575 pieds, la hauteur
de 1,200 à 1,500 pieds, et l'écor-
de d’une épaisseur de 28 pieds.

Des chimistes autrichiens ont
trouvé un verre flexible qui se
brise sans donner d’éclats. Lors-
que ce verre sera utilisé, il n’y
aura plus de danger de déchiru-
res aux mains et à la figure
lorsqu’il se brisera dans des
accidents quelconques.

wee

D’aprés les plus récentes sta-
tistiques officielles il y a actu-
ellement 3,562,000 hommes sous
les armes en Europe. Ce total
comprend l’effectif de l’armée
rouge de Russie, 1,124,000 par
conséquent, si l'on exclue l’ar-
mée soviétique,le total n’est plus
que de 2, 428,000. Or, en 1914,
il était pour l’Europe de 5,318,
000.

oo.

On annonce de Red Lodge,
Montana, que la découverte de
pépites d’or dans un dindon
préparé pour le diner de Noel
par Mme A. Pollard, a fait que
des prospecteurs sont partis im-
\médiatement pour tâcher de dé-
couvrir le filon,

uit pépites, pesant 80 gram-
mes et d'une valeur d'environ
818.00 ont été trouvés dams
l'estomac du dindon. Le dindon
venait de la ferme de M. Paul
W. Cartright, & deux milles de
Red Lodge. C'était un des quel-
ques dindons vendus par M.
Cartright. Environ 35 avaient
été envoyés dans le Maine,
Red Lodge se trouve dans le

district où des mineurs avaient
trouvé pour des millions de
poudre d’or à l'époque des dé-
couvertes de mines dans l’Ouest.

  

Rien de plus fragile que les
affections humaines; il faut sou-
vent des années pour les former
il suffit d’un moment pour les
rompre, 

la Province de Québec
 

LES RESSOURCES NATURELLES |
jcipent une saison des plus inté-

 

(Suite)

Politique des bonnes routes.—
Le Québec vient en tête des pro-
vinces du Canada au point de
vue des bonnes routes. C'estlà
le résultat d’une politique in-
augurée par le gouvernement
provincial en 1907. Depuis cette
époque, le gouvernement a en-
couragé au moyen d’octrois et
de subventions, la construction,
la réparation et l'entretien des
routes municipales et des gran-
des routes De 1912 jusqu'à la
fin de 1922 une somme de $38,-
977,876 à été affectée à cette fin
pourvoyant à la construction de
4,527 milles de nouvelles routes.
Le gouvernement s’est montré
non seulement généreux mais il
a aussi dépensé judicieusement
pour des chemins de colonisa-
tion et des ponts. Ces derniers,
partout où la chose était possi-
ble, ont été construits en acier
ou en béton. De 1867 à 1921, la
somme de $9,178,307 a été af-
fectée a la construction de rou-
tes de colonisation pour l’avan-
tage des colons. H a racheté les
droits des chemins et des ponts |
de péage; 25 de ces derniers ont
déjà été libérés du péage depuis
l’adoption de cette politique. On
a porté une attention toute par-
ticulière aux chemins vicinaux
ainsi qu’aux chemins des mar-
chés, et ces derniers se classent
mgintenant parmi les meilleurs
chermins de terre du Canada.

Routes de colonisation. — En
1920, la somme de $5,000,000 a
êté votée pour l'ouverture de

 

total des frais d’entretien de tou-
tes les routes et chemins qu’il
construit. Un département spé-
cial de la voierie, connu sous le
nom de Bureau de l'entretien et
de la réparation des routes ma-
cadamisées, gravelées ou autres,

D'après la loi récente intitu-
lée “Loi relative à l’entretien et
à la réparation des chemins et
amendant diverses lois concer-
nant la voirie” les routes de la
province sont classifies sous
quatre rubriques.
1—Routes provinciales, com-

prenant toutes les routes cons-
truites par le gouvernement an-
térieurement au ler imnvier
1922, au nombre desquelles se
trouvent les grandes routes Ed-
ouard VII, Montréal-Québec,
Sherbrooke-Derby, Lévis-Jack-
man, Trois-Rivières-Grand’-Mè-
re et les routes de Chambly.

2 Routes régionales c’est-à-di-
re, les routes considérées par le
Ministre comme grandes routes
oli le trafic et la circulation en
font des routes de communica-
tion.
8—Chemins améliorés, c’est-

à-dire les chemins qui ont été
gravelés, macadamisés ou cons-
truits d'une façon considérée
comme permanente par le Minis-
tre de la Voierie, avec des de-
niers fournis en tout ou en par-
(tie par le gouvernement,

4—Chemins de terre, compre-
nant les chemins nivelés ou non
nivelés; les chemins vicinaux,
La province entretiendra en-

Les amateurs de Hockey, qui
sont nombreux à Waterloo, anti-

ressantes.

Notre club local fait partie
d’une ligue qui vient de se for-
mer entre Sutton, Knowlton,
Cowansille et Waterloo,
Le président de la ligue est M.

E. Curley de Sutton ; le vice-pré-
sident, M. Joseph Gingras de
Waterloo, le secrétaire-trésorier
M. F. N. Williams de Knowlton

Le club de Knowlton a reçule
nôtre mercredi dernier. Voir ré-
sultat de la joute page 6. Sutton
jouera ici ce soir, le 20 janvier,
à ln patinoire Savage. Qu'on s’y
rende en foule, La partie pro-
met d’être vivement contestée.

Le capitaine Pierre Foranda-
ligne un club bien balancé, Voi-
ci la liste des joueurs du club
de Waterloo et leurs positions
respectives: G. Auburn, gardien
de buts, P. Forand, Défense, J

fense, L. Adam, défense, Lapier-
re Aile, M. Poirier, aile E. Au-
burn, aile, W. MeIntosh, aile, R.
Golden, centre, E. Adam, centre

À nos
Pour nous se sont des amis

que nos collaborateurs et nos
correspondants. Comme nous le

Moyan, défense, G. Clark, ‘de. Sutton vs Knowlton

HOCKEY
Voici la liste complète des

parties que les équipes de la li-
£ue joueront.

\
Knowlton vs Waterloo Jan 18
Sutton vs Cowansville Jan 14
Waterloo vs Sutton Jan. 20
Cowansville vs Knowlton Jan 21
Waterloo vs Knowlton Jan 24
Cowansville vs Sutton Jan 24
Sutton vs Waterloo Jan 27
Kngwlton vs Cowansville Jan 28
Knowlton vs Sutton Jan 81
Waterloo vs Cowansville Jan 81
Sutton vs Knowlton Fév 4
Cowansville vs Waterloo Fev 4
Knowlton vs Waterloo Fév, 7
Sutton vs Cowansville  Fév 7
Waterloo vs Sutton Fév 10
Cowansville vs Knowlton Fév 11
Waterloo vs Knowlton Fév 14
Cowansville vs Sutton Fév 14
Sutton vs Waterloo Fév. 17
Knowlton vs Cowansville Fév 18
Knowlton vs Sutton Fév 21
Waterloo vs Cowansville Fév 21

Fév 25
Cowansville vs Waterloo Fév 25

; Cetteliste n été revisée et ac-
ceptée à une assemblée tenue le
16 janvier.

Correspondants
qu’elle est pour les personnes qui
la reçoivent?
Ce sont les cérémonies à l'é-

 

nouvelles routes favorisant la tièrement les routes provincia-
venue de nouveaux colons et les et régionales, mais on exige-
pour l'amélioration des routes‘ra que les municipalités contri-
actuelles de colonisation dans, buent à en défrayer le coût ini-

disions la semaine dernière “Le glise paroissiale, les assemblées
Journal de Waterloo” a changé du Conseil, les affaires munici-
d'administration mais... nous pales, les ventes, les transactions
n'avons pas changé d'amis!... les deuils, les réunions, les arri-
Loin de là, nous espérons allon- vées ou les départs; le Journal
gercette liste de wens qui prou- devient une lettre de nouvelles

 
ltermina le 30 décembre 1922,

les régions de la province récem-
ment colonisées. En 1922 on a
voté un montant additionnel de
$2,000,000, car les autres cin-
quièmes de la première somme
avaient été dépensés depuis 1920
pour l'ouverture de routes abso-
lument nouvelles dans les nou-
veaux centres de colonisation et |
pour la réparation et l'achève-
ment de certaines autres routes
déjà ouvertes dans ces mêmes,
centres. La longueur en milles’
des nouvelles routes ou des zou-
tes réparées on achevées étaït
de 3,660, soit ®ne dépense ap-|
proximative de mille dollars par
mille de longueur. |

Entretien des routes. — Jus-.
qu’à une date récente,l'entretien :
des grandes reutes du Québec
à été laissé en grande partie aux
municipalités. Le gouvernement |
se contentait de construire ne|
route à travers un certain dis-|
trict, accordant un octroi qui:
atteignait 50 pour cent de som |
entretien et laissant le reste des.
frais à la charge de la munici-'
palité desservie. Au début dei
cette ère de construction de!
routes, alors que 1; programme,
exigeant des dépenses onéreu-
ses, était encore dans le stage
expérimental, ce système pa.
raissait excusable; mais les ré-
sultats furent mauvais Dans!
beaucoup, peut-être même dans
la plupart des districts intéres-
sés, les cultivateurs protestd-
rent parce qu’ils trouvaient les
frais trop élevés pour eux. Ils
représentèrent, nan sans rai-
son, qu’ils étaient forcés de dé-
frayerl'entretien de routes usées
et détériorées par. d'autres; que
la plupart des routes, quoique
supposées servir aux fermiers,
profitaient surtout aux proprié-
taires d'automobiles. II en eat
résulté que les municipalités mé-
contentes de cet état de choses
retirèrent léur contribution et
que des routes d'un coût initial
considérable furent laissées sans
entretien.

Construire des routes n’est
pas suffisant; il faut pourvoir
a leur entretien et le premier
ministre, monsieur Taschereau,
demanda et obtint pour le gou-
vernement provincial, au cours
de la session législative qui se

tial. Les municipalités sont for-
cées actuellement d'en payer la
moitié, D’après la nouvelle loi
ceci sera laissée au pouvoir dis-
crétionnaire du Ministre, mais
la quote-part d’une municipalité
ne devra pas dépasser 50 pour
cent. Le Ministre pourra alors,
dans la fixation des quote-parts,
tenir compte des resources- de
chaque municipalité, du carac-
re du trafic, de la longueur des
routes à entretenir, et des autres,
aspects de chaque cas en parti-
culier. .

Les parties colonisées du Qué-
bec comptent à elles seules en-
viron 54,000 milles de réseaux
routiers appartenant à l'une ou
l’autre des quatre catégories sui-
vantes: chemins de terre arpen-
tés, chemins de terre améliorés,
chemins gravelés ou chemins en
macadam asphaltique ou en ma-
cadam à liant hydraulique, Les
rues avenues et boulevards ur-
bains ou suburbains en béton ou
en asphalte ne sont pas compris |

| dans ces catégories,
Ausujet des routes améliorées

la loi exige qu’elles soient tenues
en bonne conditfon par les mu-
nicipalités mais ces dernières|
ontle choix entre deux systèmes
Elles peuvent se charger elles-
mêmes de l’entretien, sous réser-
ve que, si elles échouent, le Sur-
intendant général de l'Entretien
:et de la Réparation pout notifier
les municipalités d’avoir à ef-
fectuer les réparations dans un
certain délai, à défaut de quoi,
l'auvrage sers exéeuté parle gou
vermementet portéau compte de
le municipalité ou des municipa-
lités intéressées L'autre systè-
me consiste à s’en nemettre au
miniatre de la Voirte pour l'exé-
cution des travaux d'entretien,
dont une partie des frais est A
la charge du gouvernement, la
municipalité payant l’autre par-
tie.” Quant aux chemins de ter-
re arpentés, le gouvernement en
surveillera strictement l’entre-
tien et verra à ce que toutes les
subvention soient employées
d’une manière convenable.
Une somme de $7,600,000 a

été prévue en 1922 pour la cons-
truction et l’entretien des routes

Subventions fédérales — Le
Québec reçoit sa part des oc- 

l'autorisation de se charger du
trois accordés aux provinces par
la Loi de.19f9 concernant la

vent, tout en nous intéressant
tous, qu’ils prennent une part,
nous pourrions dire ACTIVE à
notre cause,

L'assistance d'un collabora-
teur c’est la main d'un ami sûr
qui nous est tendue, prête à ai-
der dans les mauvais comme
dansles bons moments.
Le travail d’un correspondant

c’est la tache ingrate, mais par
contre cette lettre ouverte que
vous écrivez au Journal vous ê-
tes-vous déjà arreté à penser ce!

que tous ont hâte de lire. Colla-
borateurs, correspondants, vous
êtes nos amis! Que disons-nous?
Vous êtes LA VIE MEME de
notre Journal.

Merci pour vos voeux de suc-
cès, merci pour le travail que
vous nous offrez. Nous marche-
‘rons la main dans la main et le
Journal de Waterloo “Toujours
et partout fidèle” vivra long-
temps encore, espérons-le!...

Le Journal de Waterloo Enrg.
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LE RIRE!
Aux commis de magasins:

S'il place soigneusement dans
sa bourse unbillet de une piastre

ment plié, il peux se permettre
d'acheter des bas de soie, mais
‘wous pouvez être sûr, quarte-
‘Vingt-dix-neuf fois sur cent,
QU'il ne s’achètera que des bas
de coton au rabais.

ses +

“Moi je n’épouserai qu’une
femme qui aime les bates.”
“Comme je vous comprends,”

..

“Tiens! vous cherchez un cais-
sier? Mais il y a pourtahtà pei-
ne rodis semaines que vous en
aviez un nouveau?”

“Bi, c'est celui-là que nous

ms

construction et l'amélioration
des grandes routes du Canada.
Cette îeii couvre une période de
cinq ans et autorise le gouverne-
ment fédéral à diviser entre les
diverses provinces, la somme de
35,000,000 sur une base de $80,-
000 annuellement, plus une som-
me additionnelle calculée pro-
portionnellement à la population
de chaque province. Les grandes
routes qui bénéficient de cette loi
sont les routes principales et
parmi les routes de communica-
tion avec les marchés celle que le
gouvernement provincial juge
susceptibdes de promouvoir la
production agricole et de stimu-
ler le commerce.

(à suivre)
 
tre, après l'avoir minutieuse-:

= ER

“Garçon il y a une chenille
sur mon assiette.”
“Non monsieur, c’est la sau-

cisse que vous avez commandée,
eee 1 fn

“Est-ce que monsieur comp
passer l'hiver ici?”
“Oh non, il y a trois mois que

j'aurais dû partir mais j'ai peur
ide voir la note.” |

 
 

—Mais qu'est-ce que ça peut
bien te faire que Mars soit ha-
bité?
—Ah! mais, dis donc il y a

peut-être des appartements à
louer dans cette planète!

—Vin rouge ou blanc, M. le
député...
—Rouge! rouge! ... Je suis

très surveillé et ne voudrais pas
me faire exclure de mon parti!

Elle—Après m'avoir si long-
temps promis des perles, tu
m'en donnes des fausses?

Lui, — Ma chère amie, c’est
uniquement pour que tu n'aieg
pas à payer un impôt formida-
ble sur les biens oisifs.….

Anciennement, un homme qui
avait des dettes en souffrance
était disgracié; aujourd'hui, ce-
lui qui ne doit rien est regardé
de travers par les maisons qui
vendent à la semaine”,

°e

Le tailleur — C’est la dixiè-
me fois que je vous présente
cette note, et si vous ne me
payez pas, je vais être forcé de
prendre des mesures.….

Landettez — C’est pas la
Peine... je suis habillé autant
qu’il le faut pourle moment.  
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COMPARAISON DE LAIT EN- nécessaire pour l'hivernement ie un pu Plus des secrets ded’un nombreux tronpeau.PIER, DE LAIT ECREME
ET DE SUBSTANCES
REMPLACANT LE LAIT

POUR LES VEAUX
 

Nourrissez bien les veaux —
Tous les bons éleveurs savent
qu’il est essentiel, si l’on veut ré-
ussir l’éleväge des veaux, de
bien “partir” les animaux. La
station expérimentale de Cap
Rouge a conduit sur cette ques-
tion une expérience très inté-
ressante en vue de se rensei-
gner sur le prix de revient des
veaux en nourriture. Celle ex-

périençe portail sur 38 veaux.

L'xpériençe — H y avait trois
groupes de veux qui ont été
nourris d'une Laçon différente
jusqu’à l’âge de 24 semaines ; un
groupe recevait du lait entier;
un deuxieme groupe du lait é-
crémé et une moulée mélangée ser,
sur lu ferme et composée de six|de vous offrir à bon
parties de blé d'Inde, trois pur-| quelques terres, ainsi que quel-
ties d'avoine et une partie et de-|ques “homesteads”. Si done jl
mie de graine de lin, par poids|s'en trouvait parmi vous, hési-

tant surle choix d'une place d’a-
venir pour‘l’établissement de bande blanche vaporeuse traversant:lée à veaux “Royal Purple”, un (leurs enfants, qu’ils nous écri-

aliment commercial bien con- |vent au plus tôt, on bien qu’ils
nu. Outre ces aliments, les jeu-| viennent visiter ces terres.

tous moulus ensemble; le troi-
sième groupe recevait de lu mou

nes animaux avaient à leur dis-

semaines,

lait écrémé, 20 cents,
Royal Purple, $5.00 moulée mé-
langée sur la ferme, $2.17, au-
tres concentrés, $1.27 les 100
livres, foin de trèfle, $9,00, en-
silage de blé d’Inde, 83.00 rula-
bagas, $1.80 la tonne ” nous
trouvons que l'alimentation a
coûté jusqu’à l’âge de 24 semai- | convenablement batis, l’un d'eux
Tes, en moyenne $49.08 pour |€N face de l'école, surls grande
chaque veau nourri au lait en-|FOute en construction. Prairie à
tier, tandis que les chiffres é-|foin, bois de construction, dix à
taient respectivement de 815,99

|

quinze acres en culture,
Une quatrième, spécialement

moulée Royal Purple et de $12.. avanlugeuse, située à un mille
53 pour chaque veau nourri à|et demi de l’église et de l’école,
la moulée mélangée sur la fer-|Maison valeur $500.00 piastres
me. Le coût par livre d’aug-|bâtiments de même valeur, trac-
mentation a été respectivement| teur, chevaux et machineries,
de 20.07 cents pour le lait en-[trente acres en culture, près
tier, 7.4 cents pour la moulée| d'un petitlac; le
Royal Purple et 6.26 cents pour [$2,000.00 4 $2,500.00. D'autres

pour chaque veau nourri à la

la moulée mélangée sur la fer-
me.

Recommandations — Le lait
entier est un aliment beaucoup
trop coûteux; on ne'saurait son-
ger à l’employer pour l’alimen-
tation des veaux après les deux
ou -trois premières semaines;
une bonne moulée, c’est-à-dire
un mélange de grains fait sur la
fermié;'est une nourriture tout
aussi satisfaisante que la mou-
lée Royal Purple et revient meil-
leur marché que cette dernière,

xxx

Camperville
Cette année, dans Ta province

de Québec on parle plus que ja-
mais de colonisation. Déjà plu-
sieurs Canadiens-Français tour-
nent leur regard vers

 
 

 

rer dans l'incertitude.

pays de colonisation. La terre y

la culture. Tout en se taillant
- Un domaine, le colon est assuré
de faira largement sa vie: À JON DEMANDE—à acheter une bon-|*erVatoires prennent part aux obser-

ne ferme, argent comptant, pour ren-
d'im- seignements, s'adresser à D.F. Bush,

menses prairies à foin lu! assu-| Minneapolis, Minn,

proximité d’un moulin À scie, il
pourra vendre son bois;

rent, moyennant un permis de
quelques piastres, tout le foin 

—

N'IEENATESNR NOTEER Ë

i
Ô Fk [ÀMk à truments et chaque amélioration des

FESENSSSNNNNURSANNE mareausas ES “|de pousser plus loin ses recherches

SONDAGES DES PROFONDEURS
DE L'UNIVERS
 

Chaque perfectionnement des ins-

méthodes permettont à l'astronome

dans l’espuce et le met en mesure de

la constitution de l’univers, Mais si
abstraites que paraissent ses étudesSituée surle beau lac de Win-

nipegosis, Camperville n l'avan-
tage de fournir à ses habitants
du travail à bon salaire, dans
les mois d'hiver, quand la terre
est fermée à la culture. La pé-
che y est une source de revenus.
Cette situation près du centre
du lnc Fait espérer à tous ceux
qui connaissent bien Camper-
ville con .dévoloppe:nent rapicle
aussitôt que de bonnes routes
nous mettront en communication
avec les villages avoi
Une de ces routes et dé
voie de construction, et on nous

 
   

sont les pionniers, las d'attendre
ces routes, ont abandonné leurs
terres au moment où leurs espé-
rances allaient bientôt se réali-

il ne faut pas oublier qu’elles ont né-
unmoins ua but pratique et qu’en de-
finitive tout le monde en bénéficie

par exemple, grace aux études faites
sur le soleil que fut découvert le
précieux hélium, er de jour en jour
les astronomes aident aux chimistes
« 8UX physiciens à résoudre des pro-
blèmes d’une immanse utilité prati-"
Ye pour l'humanité. Puisque les é-
toiles offrent la possibilité d'étudier

assure qu'avant Lrois ans elle‘ ce que
sera terminée. Plosieuxs, et cc'gir le cercle de

plus ou moins directement, C’est} 
Le constitution de la matiere dans des !

an. l conditions de température et de den-
tens

  

site ir sables dans un Inboratoi-
Lode li pus grande importan-
l’astronome continue d'élar- |

rey

nos counmigsanees |

Sup nos voisins de l’espace,

Le plus étoununt des phénomcne.
célestes est lu Galuxie, mieux con-.

C’est ce qui nous permet

11 faut vous hiter: déjà plu- [extansion de In Voie lactée — la di-Position tout le foin de trèfle, |sieurs Galiciens et des Anglais rection dans laquelle les étoiles enles rutubagas et l’ensilage de|sont anxieux de pénétrer dans
blé d’Inde qu'ils pouvaient con-|la paroisse. Ils pourraient bien (uniforme, paraissent amoncelées parsommer sans en laisser. Tous|prendre vos places si vous re-|l'effet de lu distance, Plusieurs desles aliments liquides et solides

|

tardez le moindrement. Ce ue jastres qui la composent sont beau-étaient pesés jusqu’à la dernière |nous voulons, ce sont des Ca-|coup plus brillants- quo le soleil. Onlivre et les veaux étaient mis nadiens-Français, honnêtes, s0-|u beaucoup parlé au cours des der-sur la buscule à la naissance |bres, laborieux, fidèles à leurs nidres années des “géants rouges”et aux âges de quatre, huit, dou-| pratiques religieuses, et qui, par

|

els que Bételgeuse, Antarès et Miraze, seize, vingt et vingt-quatre |leurs bons exemples, seront mis.| Ceti; plusiours d'entre eux mesu-sionnaires en même temps que|rent des centaines de millions deRésultats — Si on calcule les|Colons, nous aidant ainsi àaliments aux prix courants de[faire l'acuvre ! ! Je usl’été de 1925 lait entier, $2.00 des Indiens, les premiers habi-|de l’air atmosphérique. Quelques-unsmoulée

|

tants du pays, €
Quatre Lerres sont actuelle- |dilatent et se contractent avec une!

d'évang

Wue sous le nom de Voie Inctée, De|
fait elle englobe tout notre univers |

marché [dont le soleil, avec son système de
Plunètes, d’ustéroides, de sutellites et:
de comètes, constitue un modeste
membre, à lu vérité Lien modeste.
Lu forme sous laquelle clle paraît—

le firmument—n’est qu’un effet de
perspective; cette bande indique sim-
plemeny le plan de la plus grande

réalité distribuée d’une façon assez
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“Le Genièvre que vous redemanderez”
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AITES vos “cocktails” et vos
“collins”avec le Hills &

Underwood . . goûtezy! . . . sa
saveur douce et délicieuse vous
charmera le palais! . . . vous
comprendrez ensuite pourquoi le
Hills & Underwood est le
.genièvre le plus populaire au
monde,

,

OUTEILLE

 

  a par-

|

milles de diamètre, mais leur densité
ation est beaucoup plus faible que celle

de ces immenses corps célestes se

réts, Ces trois emplacements
sont situés sur lu riviere, sont

ment en vente, dont (rois quarts| régularité remarquable et leur éclat
de section au prix modique de|Yarie progressivement au cours de$500.00; $300.00 comptant, le|¢es Mouvements. Les astronomes les
reste par paiements sans inté-|“Ppellent des Céphéides,

Le problème que présentent les
étoiles de ce type est l’un des plus
importants que cherche à résoudre
l'astronome. Déjà, en établissant une
certaine relation entre leur éclat et
leur période de variation, on a éla-
boré une méthode pour sonder les
profondeurs de l’univers et l’on a pu
constatop ainsi que d’autres voies
lnctées — les nébuleuses spirales —
étaient des systèmes distincts situés
en dehors dé notre propre Galaxie,
qui, avait-on cru jusqu'ici, renfer-
mait tous les corps visibles. Leur é-

tout pour loignement est tel que la lumière
qu’elles émettent prend des millions|-terres seront annoncées avant

à proximité de ces terres, Nous
sommes en état de grouper plu-
sieurs familles d’une même pa-
renté.

belles églises de l'ouest où se

met en communication, pendant
l’été avec la petite ville de Win-

Camperville Man. -

 -XXX- 

d'années à atteindre la terre, alorslongtemps. En plus 2 homestead que celle du soleil ne met que huit
minutes. Bien que les
soient un important facteur dans la
détérmination des distances, leur

; vraie nature nous échappe encore.Nous possédons une des plus|Des progrès ne peuvent être réalités
e vers la solution de ce problème quedéroulent à. chaque grande fête Par l’étude approfondie des particu-de magnifique cérémonies. larités que présente les variations,11 ne faut pas oublier en plus de leur éclat et par l’analyse de leurqu’un service de bateaux nous spectre,

nipegosis à 55 milles de distan-|€"ces ont été entreprises à l'Obser-ce 5 vatoire fédéral d'Ottawa pour s’as-
Pour renseignements, adres- |surer si des lentilles à court foyer

sez-vous au R. P. Comeau, Q.M.]

|

he pourraient pas servir à déterminer
, les variations d'éclat d’une façonpré-

cise par Ia photographie. Les résul-

Céphéides

Au printemps de 1920 des expéri-

 

RESTAURA SA SANTE

“Pendant de nombreuses année j'ai| données vraiment concluantes, il a-
l'ouest [souffert de douleurs vkumatismales |Vait toutefois été nécessaire de pré-

pour y fixer leur demeure. Ce [mauvaises circulation du sang at cons. voir des mesurages continus de l'é-
qui les retient c’est J'icertitude| tipation” écrit Mme Anne Slavik |clat, les observations
de pouvoir y trouver, dès leur d’Astoria, N-Y. “Je fus | devant, être »
arrivée un endroit convenable fois sous les soins d’un docteur mais |valles les plus courts possi les et
prêt à les recevoir, et où ils |n’en reçus pas de profit. Trois bou-|F4ns que la lumière du jour, l'éclat
pou vont trouver des gens de |teilles de Novoro du Dr. Pierre res-| de la lune, la présence de nuages ou
Fête langue et de même religi-[taurèrent ma santé et je me sens autres conditions 0
on, ainsi qu’une église et une|maintenant bien plus alerts, Je dé- viennent entraver les opérations, Ce-
école. C'est pour eux que j'a- (aire recommander ce remède. à ceux la n’était évidemment possible que
dresse cez lignes et les lecteurs [qui souffrent de même,” Cette mé-|Erâce à la- coopération enthousiaste
conviendront facilement après [decine herbeuss si connue débarrasse des astronomes d’autres pays. L’ini-
avoir lu attentivement l’article [le système des matières nocives et tative fut prise par les membres de
suivant que toutes les guaran- |des bacteria. Elle active la circula- l'Observatoire fédéral qui, durant le
ties leur sont données à Cam-jtion du sang et fortifie Je corps, Des congrès de l’Union
perville, Il n'y aura donc plus [milliers de lettres comme celle ci- d'Astronemie tenu à Cambridge, au
de raisons à l'avenir de demeu- |dessus prouvent son mérite. Ce n'est cours d'une assemblée non officielle

pas un article de droguerie. Des a-| d une, vingtaine renom, jetà-
i ; enta spéciaux le fournissent directe-|TOnt cette fin les bases d’une or-

Oamperville est un excellent pit En laboratoire du Dr. Petor Kânisation mondiole Onable un
dant que peu |Fahrney and Sons Co,, Chicago II, programme bien dé ini qui reçut l’ap-

deeeoarêtre propre À [Livré exempt de douane au Canada, |PUi d’astronomes distingués de plu-
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|

UF la nature de ces corps célestes si

tats obtenus eurent bientôt justifié
l'espoir et des courbes de variations
de plusieurs Céphéides ont été déter-
minées et publiées, Pour obtenir des

consécutives
plusieurs devant être effectuées à des inter-

défectueuses ne

internationale

sieurs pays et les traveux ont déjà
été commencés. Jusqu'ici, quinze ob- 

vations. On espère qu’après un cer-
tain temps la discussion des données
réunies peurra jeter quelque lumière  inféressants,

CE27   

 

  

 

1—L’uslne do "Aluminum Compa
Taschereau et un groupe d'industriels

premler ministre dela province do Québec;A.E. Walberg,

ECEMMENT lhonorablo M. L. A: Taschoreau,
remiet ministre de ls Province de Québec of

Pronorable M. Adélard Turgeon, président du
Conseil Législatif, ainsi qu’un groupe de financiers, de
ministres et do hauts fonctionnaires provinciaux ont
Visité par train spécial du Canadion National la régiondu lac Saint-Jean, témoin d'un el remarquable déve-
loppement économique.

premier ministre et ses compagnons se sont arrêtésà Roberval, Saint lélicien, Dolbeau et Arvida. ;
À Dolbeau, l'honorable M, Taschereau a mis en

mouvement la première machine à papier do la Lake
Baint John Powerand Paper Company, Ia grande
usine de papierà journal qui a été construite en sixmois sur fo de ls rivière et qui a faitsorgir du sol une ville de 3,000 Ames. Cette machine
a une capacñté de 210 tonnes de papier à journal par

représente environ un quart de la productionjour, ce qui e
prochaine del'usine, production qui est vendue d'avance

|

du lacpour dix
Aves

le

pa ministre ot ses compagnons voya-
geait M, ur Vincent Davis, Fred lent de l'Alu-
minium Compeny of Canada, qui fit lui mêmevisiter à

sa
1

M. Tasshereau ju6 sine d'Arvids qui occupe
une su je deuedeterre. 9
Arvida située sur Ja ligne do Canadien National est| 6tappelée à un développement prodigioux dont on aura

|

Àuse idée lorsqu'on saura que ls production setuells do
l'une, soit

80

tonnes d'aluminium par jour, ne repré-
sente que le huitième do la production totale éventuel|
Dès quel'énergie électrique provenant de l'exploitation
de 1a Chu ‘aron pourra être utilisée l'usine s’agran-
dira et l'on commencera À fabriquer au Canada des “N.ustensiles en aluminium, element la compagniese contente d'extraire lo métal contenu dans la bouxitoqu'elle tire de ses mines de la Guyane Anglaise et trans
Porte au lac Saint-Jean. e: Comme Dolbeau, Arvida est une ville champignon.
Elle compte aujourd'hui, après deux ans d'existence,  
   

 

ny of Canads, à Arvida. 2.—La Chute-à-Caron, en liver. 3.—L'honorable M. Alexandresur l'emplacement du futur barrage du Saguenay à Chute-à-Caron, De gaucheà droite:MM.A.V. Darla, président del’Atuminlum Company of Canada; Jack Price, pri
dent de la Lake Saint John Power and Paper Comsurintendant général du district de Québec pour le C.N.K,; l'honorable stnateur J. P, Paradis, et M. McCartÀ V. Davis. 4.—La nouvelle usine de pupler de In Lake Saint John Power and Paper Company, à Dolbeau,P.

tsidentde Price Bros Limited; l'honorable L. A. Ta
Jompany: J, E. Morazain,
Se ariscur légal de M.

450 maisons, un hôpital, des églises, des écoles, desbanques et de beaux magasins. Ses fondateurs caloulentque d’ici à peu d'années ello aura uno Population do50.000 âmes, l'usine seulo devant employer 10,000 per-sonnes,
Les grosses usines d’Arvida et de Dolbeau ne sontquo des unités dans le développement général de cetextraordinaire lac Saint-Jean autour duquel s'établissentsans cesse do frossea industries. En plus des usitiesd'aluminium, des usines hydro-éloctriques qui distri-bueront prochainement uno énergie électrique -s’élevantau chiffre formidable de 1,500,000 o.v.,, et cels sansexploiter tousles pouvoirs d'eau de le région, et desusines de papier dont la production journalière est de -plusieurs Centaines de tonnes par jour, la région con-naître bientôt un extraordinaire d veloppement minierlorsqu’aura été construit le chemin de fer de Chicouga-mau 3oompldters, le chemin de fer ceinture autourean of ouvrira un territoire que l'on disêtre extrêmementriche en or, cuivre, argent, oe, plomb,e
Tout en se développant, elle même Avec une rapiditéleuse, Ia région du lac Saint Jean contribue audéveloppement du resto de la province de diverses ma-mais particulièrement en fournissant de l'énorgie--‘eotriquo à des usines situéos ou dehors de ses limites.Ainsi par Sxeaple, dest la Com lo Duke PricePower, de Mle qui fournit. Véuergio électriqueÀ Ju souvello pulperte de PAnglo-Canadian, localisée àMr

u

e

prèsde Québec.
n 06 do oes fails, il n'est pas étonnantl'horrrablo M. Taschereau ait pu ds À son Tetonsous avions une bonne fdéo & développement de In

t~Jean, mais op

Que nous avons vues ot de
réservé

   



 

 
 

 
 

      

“

"7 Coylon and Indian Teas—grown 4,000 to 7,000 feet
above sea level—blénded to perfection—packed In
air-tight aluminum—guaranteed for quality and
goodric<s In every way—this Is #“SALADA" Green
Tea. Sells for 38cper }-Ib. at all stores. Try it.

"SALADA”
GREEN TEA-

 

 

 

BANQUE GANADIENNE NATIONALE
SITUATION AU 30 NOVEMBRE 1927

ACTIF .

...$ 17,561,583,13

 

 

 

 

2. Montant da par d'autres banques.................... 13,100,937.83

3. Obligations canadiennes des gouvernements et muni-
cpalités. ..............o 00000000 33,413, 177,24
(Comptées au-dessous de la valeur marchande.) .

4. Obligations publiquesétrangères...  1,285,669.46
(Comptées au-dessous de la valeur marchande.)

5. Autresvaleurs... 1,221,151.16
- (Comptées au-dessous de la valeur marchande.)
6, Pritsademande..................coiii iia 9,950,983.79

(Carantis par des titres d'une valeur marchande
largementsuffisante.)

7. Prêts courants et escomptes.….….......…..…..…..…...….. 63,128,366.26
(Déduction faite de toutes créances douteuses’ et

, des fonds de prévoyance.)
8. Immeubles, créances hypothécaires et autre actif... 2,279,748,72

(Comptés au-dessous de la valeur mârchande.)

9. Immeubles et mobilicr de la Banque. .............. »5,315,52067
(Comptés au-dessous du prix coûtant et de la valeur

marchande.)
10. Divers (valeur réalisable)... 20e cenaue + 945,197.88

$148,702,336.14

PASSIF

1. Billets de la Banque. ... raednas $ 12,042,219.00

2. Dépôts (épargne, comptes courants,correspondants)... 124,318,312.87
3. Divers...eeeee 786,117.39

Passif envers le public. ........................... 137.146,64026
Passif envers les actionna:res (capital, réserve et profits

non divisés)... .…..….......….…..….….…. 11,555,686.88

$148,702,336.14
 
 

 

 

 

Ata trifling cost, light will add to the success
of your party —and to the charm ofJou
home. Let the new Inside Frosted Edi
Mazda Lamps radiate a cheerful glow in every

EDISON MAZDA
INSIDE FROSTED

LAMPS
A CANADIAN GENERAL ELECTRIC PRODUCT   

 

  j Les impuretés dans le système sont la cause
de la plupart des maux communs.

Ces impuretés

ne

peuvent être expuloées

que

lorsque
Joo crocs boat enbomae condition. Le we

     

    

  

   

    
  
  
  
    
       

  

Du DR. PIERRE
« la réputation d'agir our ces organes, les aidant à rejeter Les matières

empoisonnéee,et inuti
I

La Première Bouteille Prowvers Son Mérite, C'est un vieux
remide berbeux ne contement que ce qui fera du bierz au système. A

omand il n'est fourni que par des
Neame: Powisda smacts, néroceau

vous

à

> DR. PETER FAHRNEY & SONS CO.
: ington Blvd, CHICAGO, ILL.
2501 WashingtonBird, ire do tous drole st Canada) ‘

    

 

 

GRIPPE

Comme préventif faire chauf-

fer et inhaler du LINIMENT MI-

NARD. Frotter la gorge et l'es

tomae.

Sér pour
Enfants

 

     
MINARD'S
OFPA
NIMENT   

    
 

PLUS Dé mo ANNÉES DE SUOCES |

   

 

PROCHAIN CONGRES DE LA

| HISTOIRE DES PARFUMS

RAQUETTE A MONTREAL L'histoire des parfums s'entrela-

ce avec celle de l’humanité, En 1600

Le vingtième anniversaire de la avant Jésus-Christ, Hâtsepsou reine

fondation de l'Union Canadienne des d'Egypte envoya au pays d¢ Punt,

Raquetteurs sera célébré d'une ma- une expédition, qui rapports, entre

nière éclatante cette année, au cours autre: “trente et un arbres à encens”

d'un grand congrès qui sera tenu à Le roi Assyrien Assurbanipsl mourut

Montréal les 8, 4 5, et 6 Février sur un bûcher de bois odorant, suffo-

prochain. L'éclat de cette célébra- qué par l'intensité du parfum, Les

tion sera encore rehaussé par le fait livres saints nous rapportent que Ju.

que le Club Canadien de St-Henri dith, pour aller trouver Holopherne,

célobrdra concoursmment le cine Esther pou, se présenter devant le

quantième anniversaire de sa Pro- roi Assuérus, s'oignirent d'autant de

pre fondation l parfums et d’arômes que leur épider-

| Get événement revêtira un carac- me voulut en absorber. Les Grecs ai-

tère vraiment international par le moienttant les udeurs exquises qu’ils

fait que l’Union Américaine des en abusaient; si bien que Solon dit

Raqueteurs recrutant au-delà de promulguey une loi interdisant de

1500 membres dans les états du New vendre aux Athéniens des huiles odo-

Hampshire et du Massachusettes et riférantes, Les Carthaginois furent
dont la fondation remonte à peine fous des parfums — Flaubert nous

à trois ans, tiendra son congrès de diy qu'Hamilear avait son “chef des

}

concert avec l'Union Canadienne des odeurs suuves” — et plus turd, les

! Raqueteurs, De plus, la section des Romains de In décadence en firent un

! Raquétteurs du Manitoba & décidé usage immodéré,

d'envoyer des représentants pour les; Le moyen âge, souvent, les eni-

courses en raquettes qui seront or-l ploya pou, contenir ou dissimuler des

ganisées, Des coureurs de toutes les poisons, On avait alors non seule-

parties du Canada, de même que des ment des flacons de parfums ou des

 

 
‘

'

et le championnat du monde se d - gunts, des,livres parfumés.

cidera ‘au cours de ce congrès qui

précédent.
Le congrès d'une ampleur telle,

de Montréal, L'organisation bat ac- Jes odeurs délicie

tuellement son plein et l'on a déjà uses,

entamé les préparatifs du grand car- xxx

naval qui sera le pendantde cette|La PRODUCTION DE COBALT
manifestation et ne contribuera pas

peu à l'importance de ce ralliement

de nos joyeux lurons. Son Honneur

  

 

Etats-Unis, entreront donc en lice | sachets, mais encore des coliers, des

Et aujourd’hui plus que jamais, les

promet de rapporter un succès 58NP| femmes aiment à s'entourer d’une at-
mosphére exquise, et les fabricants

de parfums vont cherche, dans toutes

qu'il réunira et groupera près de 10-jes parties du monde — peut-être

000 personnes sera sous les auspices

|

urtout dans les cornues des chimistes
de l'Union des Clubs de Raqueteurs

|

_ les ingrédients qui composeront

DE L'ONTARIO

Depuis vingt ans, les terrains ar-

tuent la principale source d'approvi-| Les ongles de l'homme se re-
sionnement du monde en cobalt. Au |nouvellent cent quatre-vingt-six
cours de la période comprise entre le fois dans l'espace de soixante-
ler janvier 1907 ct le 31 décembre |dix ans...
1926, la production totale de cobalt| Si l’on pouvait conserver pré-
à atteint 21,843,764 livres, cieusement l’ongle de l’index

xxx cet ongle, au bout de soixante
Contre tm eaderen, employes le |ans, aurait plus de six pieds de
himingout Misnrd, longueur.

 

  

 

 

Après la Partie de Raquettes... ’ |
et la course au grand air, une réaction se
produit . . . Parfois, un refroidissement !...
Prenez vos précautions.—En revenant de vos
parties de sports d’hiver. ayez soin de prendre
un verre de

GinCanadien
Melchers

Croix dor
LA BOISSON LA PLUS SAINE

[

  
  

 

  

 Fabriqué à Berthierville, Qué., sous
la surveillance du Gouvernement
Fédéral, rectifié quatre fois et vieilli
en entrepôt pendant des années.   TROIS GRANDEURS DE FLACONS :

Gros: = 40 onces $3.65

Moyens: - 26 onces 255

Petits: - 10 onces 110

‘Moelchers Distilisry Co., Limited

Montreal   
a bien voulu accorder son patronage

à cette célébration, et il à, en consé-

quence donné des instructions pour

l'organisation d'un grand banquet

‘que la Cité de Montréal offrira à
ses hôtes, lo dimanche soir, 5 févri-

er prochain,

Un comité spécial des marcheurs

chargé de rédiger les règlements du

concours des marcheurs en raquettes
recevra ‘plusieurs raquetteurs qui se

proposent de ge rendre à pied à la
convention et qui, dans certains cas,

parcourront des distances de près de

trois cents milles. Ces marcheurs ar-
riveront pour la plupart le 3 févrièr

à temps pour l'ouverture du congrès.

Le soir de ce même jour, une grande

soirée musicale aura lieu à la Pa-
lestre du National et un programme
attrayant sera rendu par des artis-

tes cn vue.

Nos chemins de fer feront aussi
leu, part pour assurer la plus gran-

de affluence possible de visiteurs

dans la métropole, à l'occasion de ce
joyeux événement. Le Pacifique Ca-

nadien a consenti des taux de pas-
sage réduits en cette occasion, et il

organisera des excursions spéciales

de tous les points de la province de

Québec et des Etats-Unis, où il exis-

te des clubs de raquetteurs, afin de

faciliter à ceux-ci ainsi qu’à leurs

amis le voyage à Montréal, L'on

escompte que plusieurs milliers de

Personnes pourront ainsi bénéfcier

des réductions de taux accordées

pour cette circonstance particulière,

—

 

 
 

> congrie des Pammett
caquattaur sux émotions du ‘““bouncing
Laqualle

 

= ire de

“Alfred Côté février

Téujours en magasin les meilleures propre fondation.

de maire Médéric Martin de Montréal rentifères de Cobalt Ontario consti-

‘ours est toujoi

aecistoromt taus los Faquetteurs. 4-14. Cl

Le,atom, I'Ouivn Canadienne |seront
des Raquetieurs sera célébréd'une toutes los Lotion du Canada, de
manière te cotho , A
aours 9,latente congrèsqu sor dono en lime et le championnat du

|

présents au Congrès assisteront à une
fenu à Montréal les 4,5 et

 I

Prochain Congrès de la Raquette à Montréal

 

grands parade dens les russ de Is ville 0d Ul 8 Leu. 2.—Initiation d’un
Notre-Dame de M: , ,DERCECtel)

, [4

1a [Pour les eourses en raquettes qui|que la cité de Montréal offrirs A
ées. Des coureurs du sos hôtes, le dimanche soir, 5 février

prochain. Dans la matinée du même
Etats-Unis, entreront jour, les membres de tous les clubs

urs l'occasiem d'une
. 3H

même que

| monde se d&eidera au cours de oe messe solonnolle célébrée, à leur inten-
prochain, L'éclat de cette [Congrès, qui promet de remporter|tion, à l'église Notre-Dame.

célébration sera encore rehaussé

|

UN Sucoùs sans précédent. |" Ne

BOUCHER le fait que ls Club Canadien de : ; ;
WATERLOO, P. Q. Baton célébrera concowramment | plour telle, qu'il réunira ot groupera [affluence possible de visiteurs dans

’ “Je énquantième anniversaire do sa

|

Prèsde 10,000 personnes, sora sous los

os chemins de fer feront aussi
Le congrès, de Montréal d’une amu-jleur part pour assurer la plus grande

d are la métropole, à l'oceasion de ce
auspices de l Union des Clubs de|joyoux événement. Le Pacibque
Raquettours de la métropole. L'orga-| Canadien & consenti des taux de

 
‘viandes fraiches; Poisson frais et

salé; Groceries de première qualité

LE TOUT AU PRIX DU MARCHE

Ce n’est pas un grand avan-
tage d’avoir l'esprit vif si on
ne l’a pas juste: la perfection
d’une pendule n’est pas d’aller
vite mais d’être réglée.  

Cet événement rovêtira un carae-
tère vraiment international par lo
fait que l'Union Américaine de
Raquettenrs, recrutant au-delà de
1,500 membres dans les états du
New-Hampshireet du Massachusotts,
et dont la ‘fondation remonte À
peine À trois ans, tiendra son congrès
de concert avco l'Union Canadionne
des Raquetteurs. De plus, la scotion

nisation bat actuellement son plein
ot l'on & d6jà entaméles préparatifs
du grand carnaval, qui sora le
pendant de cette manifestation ot
ne contribuera pas pou À limpor-
tance de ce ralliement do nos joyeux
lurons. Son lfomneur le maire
Médério Martin, de Montréal, a
bion voulu accorder son patronage
À cette célébration, et il a, en consé-

passago réduits on cette occasion,
et il organisera des exoursions spé-
eislos de tous los points de la pro-
vince de Québec et des Étate-Unis,
oil il existe des clubs de raquetteurs,
sfin do faciliter à ceux-ci, ainsi
u'à loursamis, le voyage à Montréal.
L'on escompto que plusieurs milliers
do porsonnes pourront ainsi béné-
floior des réductions de taux aocor-  des Raquetteurs dn’ Manitoba 8

décidé d'euvoyer des reprisentunty
uence, donné dos instructions pour

organisation d'un grand banquet
dées pour cette circonstance parti-
oulidre,

——— “PE USE me - TOUT 7 re—eean, a

a? ï .
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Lhe, FULFORDEE === TRAFALGAE: . M. et Mme Jos. Jolin et leur 5 HAE r

‘ | J fils, Hervé sont allés passer les ’ C s I ; Là A

Avis Public FL TT Mh

 

fêtes à Waterloo chez Mme Cy-
rille Beaumont.

o.

Est par Jes présentes, donné, par le soussigné, R, R. Bachand, Secré- Durantles fêtes Mme Alphon-
taire Trésorier de la Municipalité susdite, que les terrains ci-après décrits |Se Beaumont a reçu la visite de
seront vendus À l’enchère publique, au Palais de Justice en la Ville de Mme Jolin de St-Jean et de M. ‘
Waterloo, en le susdit comté de Shefford, JEUDI, le premier jour de |Eddie Jolin de Fulford.
Mars mil neuf cent vingt-huit, à dix heures de l’avant-midi, pour les co- soe \
tisetions et charges dues aux Municipalités, sur les divers lots et per- Mme Antonin Leblanc, a été
ties de lots ci-après désignés, à moins qu’elles ne soient payées avec les |passer quelques jours chez son
frais encourus avec le ler jour de Mars, mil neuf cent vingt-huit, sa- |père M, Boudreau à Dunham.
voir: ‘ ,

Mme Hervé Jolin de Saint-
Jean est venue samedi rendre vi-
site à ses cousins MM. Conrad

   

Prépares-vous un Collins ou unix
Cocktail auGin Trafalgar! Dégustezle x\
bien, à ‘petites gorgées! Vous”
conviendres ensuite, comme tous les
connaisseurs, que le Gin Trafalgar a une     

      
    

   

 

MUNICIPALITE DE ST-JOACHIM DE SHEFFORD:

 

 

 

; aoti où éciale qui en fait leOccupation Description Ecoles Municipales Total [et Rolland Jolin de Fulford. saveur toute specia Le
Morin Willie, cultivateur 203-204.294-205 $16.54 $16.54 Pr breuvage le plus fin et le plusräfraîchis-

M. et Mme Paul Jolin sont ve- sant que vous ayez jamais goûté.
nus passer les fêtes avec leur fil-MUNICIPALITE DE STE-ANNE DE STUKELY LO ftCôté Georges, cultivateur  463-464.466 $23.87 $38.15 $62.02 JoMme Philias Bourgeois à Ful- 8 PINTES 40 ONCES

hy wu,Er 50 5375 /MUNICIPALITE D'ELY NORD Mlle Davis de Fulford est re- A 3.Séguin Louis cultivatenr 507-509 $26.70 $40.96 $66,75 venue de l'hôpital Royal Victo-
ria oll elle a subi une o pération
pour I'appendicit.

    

     

   

MUNICIPALITE D'ELY SUD

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

Riel Eugène, cultivateur 6541-548 $68.30 $68.30 XXX. ;Touchette Arthur cultivateur 517 $127.36 $127.35

MUNICIPALITE DE ST. PUDENTIENNE PAROISSE FOSTER
Beaudoin Euclide cultivateur Pt. 8b $ 8:92 $ 8.02
Racine Désiré succession 4b. Gedd,4d,5a $238.08 $238,03 La semaine dernière M. et

Mme Paul Doucet recevaient la
visite de leur nièce Mme Jos.MUNICIPALITE DU VILLAGE DE ROXTON FALLS - |Belzille de St-Paul de Métis, Al-

Aubertin Malvina, cultivateur 504-445 $00.60 8 6.53 $ 7.03 berta. Mme Belzille est descen-
Beauregard Michel, cultivateur 18-20-21 $12,75 $34,43 347.18 due de l'ouest du mois de décem-
Lacroix C. E, cultivateur 444 $100 8 545 $ 6.46 bre avec les voyageurs Franco-

' Séguin J. O. journaliste 458 $ 3.75 $ 545 3 9.20 © ;
ï Bélanger Napoléon cultivateur 27-28-41-42 380.66 geo| CAnadiens, elle est arrêtée à ’4; nee : : ontréal rendre visite à plusi-
; eurs parents elle a visité les
i ; MUNICIPALITE DU CANTON DE ROXTON, Cantons de l’Est de là elle est

; Beauregard André, cultivateur 458 $00.28 $ 1.05 $ 1.33 [allée rendre visite à sa mère, à
i Guilmain Marcel, cultivateur pt. 353 $00.37 $ 1,29 $ 1,66 |St-Georges de Beauce, Mme Bel-
| : Laliberté Delphis, cultivateur pt. 623 $11.52 $42.35 $63.87 |zille a visité aussi Grand’Mère,
| St-Jean de Trois Pistoles, Ste- 

Anne de Beaupré, Québecet plu-
MUNICIPALITE DU CANTON DE GRANBY . sieurs autres places. Il y avait

 

         
  

 

 

 

 
 

 

 

 

:
Put =; McNell Helène cultivateur 141 $17.56 $02.24 $79.79 D i 4 =

- Pariseau Æugène, ‘cultivateur 217 174.76 226.56 400.31 Ynelletaitvenue de LONEMénard J-H. cultivateur

|

756-7562 48,63 48-03 |ce voyage pendant lequel il lui “ TS NT 1} Robioux Octave, cultivateur 323-324 106.88 105.89 212.27 ; € d’admi i "616 3| a été donné d'admirer en plusi- ke //1 3 >$ Borduas Joseph,‘cultivateur

|

741-B19 36,76 34,85 71.60 eurs places pour la première : ==a25 15
î - fois. 4 Jay AND sorties ov

; MUNICIPALITE DU. CANTON DE SHEFFORD Toe A dcioily (ostidÿ Hébert Georges, cultivateur 366 6218 7.35 6947

|__

M. Maurice Poirier de South hiApaciadhe Turlec.Fo “Ï Marois Francis, cultivateur 870 227,82 22,05 249.87 |Stukely a passé quelques jours
: Ménard Polidore, cultivateur  919.1057-1058 63.75 43.50 107,25 |chez sa tante Mme Léo Bour-
F Goy tte Pierre, cultivateur 164-1543 88.66 88.66

|

beau.
aParadis A. cultivateur 42 47.17 47,17 oe

Bérgeron Léon, cultivateur 671-672 86,08 86.08 Les élections de notre muni-
873-878-881 73.09 160.00 233.69872-878-881 73.00 160.60 288.69 |cipalité ont eu lieu la semaine
Marquis Osias, cultivateur

—

804-804a-800

|

36,10 36.10 |dernière. MM. Georges Dyrle,
Beauregard Etienne, cultivateur 836 pt-887 9100 40.13 131,13 Ernest Taylor, D. Give ont été

889-p.-873a. pt 832 ê i a i
Hayes J. Auguatus, cultivateur 1295-1297 91.70 110.560 212.20 élu Sonsetllerspar Déclaration.Jeanneau J. J. B., cultivateur 493-398 12.50 5040 62,90 veau réengagé comme secrétai-
Mathieu Michel, cultivateur 463-464-467 66.16 565.15 re de Foster
Royer James A, cultivateur 1149 17.00 5.32 22.32 : ve. . }Sett Mrs Rufus, cultivateur 1285 28.65 28.65 isi ifi i ô rricainc =M. et Mme Rosario Lamar- Croisière du Pacifique Canadien sur les côtes africaine:

; che ainsi que leurs enfants Mar- -i MUNICIPALITE DE LA VILLE DE WATERLOO cel et Annette de South Stukely Le mausolée Cet Rhodes àÎ Whitehead Oda Milton, journalier 1014 21,60 20,80 42.40 létaient les hôtes de leurs amis Rondebosch
§ M. et Mme Zéphirin Dufresne
; Donné à Waterloo ce septième jour de janvier mil neuf cent vingt- dimanche,

“; huit AD. - ; ’+ R. R. BACHAND, Mme V. Courtemanche ainsi
t Sec,-Trés. du comté de Shefford que son fils Ernest de Cowans- ;; ville passent quelques tempsI — chez M. Georges Courtemanche.
.

ve.) Comme au temps des Pharaons

|

Le Marie-<aise Langdeau
; était dans notre localité la se-' maîne dernière,

i
| ROLLIN'S HILL

| Samedi dernier il y a eu une
. grande réunion deparents et

d'amis à la demeure de M. Au-
guste Lapalme de Roxton Pond.
Le souper a été servi a tous. A-
près que les convives se fussent -
retirés de table, ils ont accordé
quelques heures à la danse et
ce jusqu’au réveillon. Les invi-  tés se sont retirés tous enchan-
tés, se promettant d’y revenir
bientôt.  

Une fermed’autruches en Afrique

“se !; . ;, ; o Pacifique Canadien, dont--les+
M. P. DelorMe a reçu ses pa- L croisières d'hiver sur fes divarses: rents et amis à une soirée. Un mors du globo, ont, dupuisquelques

délicieux réveillon leur fut ser-| années, remporté des sutcès sans

C
a
m

Sy : eosso croissants, inaugure cetto annévi, rien ne manquatt, ily eut une _croisidre nouvello, dontachant et danse. Les invités’ se popularité, ‘si l'on‘on juge par lu
sont tous retirés très tard et|  nomiro des ahésions déjà reçues,=. SUI ovolr égaler, sinon sur-emportant un bon souvenir de passôr, celle de sus croisières anlourleur veillée. . du monde et dans lu Méditorranée.“oe C'est Ju croisière. en Amérique duMM. eBrnier de St-Valérien Sud ot en Afrique, qu’effvotuers leLo princior © paqubbot © “Enpress ofétaient de passage à Roxton France”, a temporairement, do; Pond ces jours derniers; ils ont son servieu régulier do IAtlantiquepy prendro un nouveau profité de cette- occasion pour], Pur la durée de cetto merveillonse Zanzibar, Momnbasss ot Alexandrie.

 
 

  Dauseurs indigènes à Johannesburg

    
& Fondution Marvarda-entrepris  

   

   
 

   
   

  

  

  

   
 

 
uneocuvre, à lafois intéressante ; .. , randonnéo Louristique. lexand célèbres chutes Viota les plus *et aidus, ‘l'an dernicy, en faisant| Les voyugours qui firont la orol- |rendre visite à M. Trefflé La- ‘Le départ de “l'IEmpress of orpinotroses om a Latte du monde, of ten 20-21

déblayer lo sable acoumul6 depuis [sièro autourdy mondo lon dernier, palme de Roxton Pond. ’rance” pour se eroisièro sur Jes|civilisation, un pou do son cachet établissomonts -indigènes où les redessiècles au pied dufameux Sphynx, [à bord, do “l'Émpress of Seotland wes ces do l'Amérique du Sud, ot do|mystérisux d'autrerds n'en roste 66a d'urirefois n'ont pns cnoore )afin d'y metiro d jour, si possible, du Pacifiquo Canadien,assistèront wu, 1 semblée d (rique, aura lieu de New-York, lo[pas moins Uno terra dns is à ie 16, afloctbog par la civilisation | ! iles secrots mystérionx enfouis dopuis début de ces travaux do déblaioment, syy,; 0 à eu Une assemblée de 21 janvier courant. Lo paquebot |ressantos an Boint de sustog y Drieavoir contourtkecôte est de ’les tem s roculés dos Phnraars, Les Pnsnacrs de, J Bupross of |I'Union des Cultivateurs à Rox- + dirieerg d'abord ver. 1 At slg, pe impress : Afrique hie 36 duns la Médi-
‘Une longuo chaîne humaine, com-| Australia”, lo paquebat du Pacifique i C ier. 1, eontinuant toujours vers le 8u. France ; l'avant PRO sti, ‘llimpress of “France”posée de jeunes filles pourla plupart, Canadien qui fait actucllement uno ton Pond dimanche dernier i rouebera Trinidad, Rio do Janeiro. | ci- lenr Svan.orgnsrors Iopa cuenre eelquesosonlon 2 Naples, ÿtransportant le sable das desjeroisière autour dumonde aves une , antag, Sao Paolo, Montopides, ob [Gres esenrsioirs 6 intérieur tho puontet nly, Gibraltar et 1paniers qu'elles plaçaient sur leur |fonguo listo de touristes canadions ob Nous regrettons d'apprendre _|.nno-Asres, De lu métropole do 125 08 do visiter lin er onpet] Sherbourne, paf: repondre von gore ultôte, fut chargée de eo travail, [américains, en ont vu ln dorsière que M. Trefflé Lapalmeest ren- Argentan, Àmettra le cop sur lo [trérent nos soldats durent lo confit tha régulier entre Cherlourg, Sou- kLorsque les paniers étaient combles, Phas cotlo année, maintenant quo la du à l’hépital de St-Hyacinthe Lane « t, À travers les |rud-atriéan, Ils sy rendre Ÿ ampten et Québeo. lus (ouristes 4les porteuses do sable s'avonturaient |base du  Sphynx est entièrement ; ; y pp seatndes de l'Atlaulique-snd, cu |famentes mines db diamant ie © Ia oroislro pourront .ôtro de 4aæsez loin dans lo désert ol y déver-{dégaglo ot mise jour, tolitcomme Nous lui souhaitons un prompt| iude I'Aftiqueluni. aimberier, wing quan mhde |Tétour on Amérique au commencesajont lour fardeau, revenant on-|au temps des Pharsons de l'antique gétablissément et espérons le Les principales escales, sur lve[Coeil Rhodes, copment d'avril, après trois mois’ desuite au point de départ, se remettre Egypte. lo-grand pacitienteur

revoir parmi nous sous peu. nee dicate, seroul au Cup,ldes tribus noires, Ils verrons les «ate des, ars
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AU FOYER |
Gaieté et Travail
Ne vous êtes vous jamais de-

mandé pourquoi le nombre de
ceux qui trouvent la vie bonne,
est si petit! C'est qu'il n’en pos-
sèdent pas le secret et ne savent
pas que la gaieté est un talisman
contre bien des maux une ver-
tu que dissipe les ennuis, La gai-
té est la poésie des âmes fortes
et bien trempées le reflet d’une
nature sainement équilibrée,
l'expression même du devoir ac-
compli et dans un autre ordre
d'idées, l’auréole de la sainteté,

Je ne veux point parler de cet-
te gaîté bruyante qui éclate à
tous propos et ne prouve trop
souvent qu’un manque d’intelli-
gence; mais je songe à la guité
qui fait supporter vaillamment
le poids del'existence, à la gaîté
qui cache les armes sous un sou-
rire, pour ne pas faire souffrir
ceux qu'on aime; mais qui leur
aide au contraire à porter leur
propre fardeau.

Les êtres sans gaîté ressem-
blent à ces pays tristes et froids
privés de soleil, dans lesquels
rien ne pousse: la semence ne
peut y germer,le «ol demeurea-
ride et stérile. Un intérieur sans
gaîté est morneet glacial; on y
ressent ce malaise qui vous sai-
sit en entrant dans une chamhre
dont les murs ne réçoivent ja-
mais les caresses du soleil. Mais
combien autre est le foyer où
règne la gaîté: les êtres el les
choses en portentle reflet; le la-
bour quotidien s’y accomplit a-
vec bonne grâce et sans difficulté
Dans les ménages forcés de

se passer de domestiques — et
ils sont légion — chacun doit
contribuer par son aide à la bon-
ne marche de l’ensemble. Ac-
complir gaîement =a tâche est le
devoir de chacun, des parents
comme des enfants. Que Jean-
Nette ne se lève pas en maugré-
ant lorsqu’on lui demande un
service, el que Louis nail pas
l’air absent quand on s’adresse
à lui. Tout travail accompli a-
vec bonne humeur, procure un
sentiment agréable, une satis-
faction intime.

Présenter à l’enfant le travail
comme une joie, voire comme
une récompense et le devoir de
toute mère ou éducatrice ayant
à coeur de faire des êtres d’éli-
te de ceux qui lui sont confiés, Il
faut faire aimer le travail dès

 

TE
3
ê

les premières années, l'envelop-
per de tant de bonne humeur
communicative que les enfants
en prennent goût et en gardent
l’habitude toute leur vie.

“Si tu es bien sage, tu pour-
ras m'aider à préparer le dé-
jeuner” dira une mère avisée.
à sa fillette; ou: “Si tu es soi-
gneux, papa te conliera l’entre-
tien de sa chaussure”, fera sen-
tir au petit frère que son aide
est nécessaire et précieuse et il
prendra en même temps cons-
cience de sa responsabilité,
Que toutes les besognes, si infi-
mes qu'elles soient s'accomplis-
sent avec gailté et allégresse:
L'hommeest fait pour travailler
comme l'oiseau pour voler

Le travail est une chose su-
crée: ne porte-t-il pas déjà en
lui-méme les fruits’ de notre ef-
fort. Combien de fois n’a-t-il pas
contribué à distraire d'une pro-
fonde douleur, à faire repren-!
dre goût à la vie aux malheu-
reux frappés dans leurs affec-
tions les plus chères? Le tra-
vail ne doit pas seulement être
une pure nécessité, mais s’il est
accompli avec gaieté, une sour-
ce de joies et de sutisfactions
infinies, :

 XXX:

EN TURQUIE LES FEMMES SONT

'ADMISES AU BARREAU

 

 

Faut-il regretter l'antique Harem?

 

Mme Surveya Banim, diplômée de

la faculté de droit, ayant achevé lu

durée de son stage au ministère de

la justice, s’est inserite au barreau

d'Angora, C’est la première femme

exerçant la profession d'uvocat en

Turquie. A

Tel est l’étonnante dépêche qu’il

nous a été donné de lire ces jours

derniers,

Ainsi done, la Turquie régénérée
marche à pas de géante sur lu route

du progrès.

Les Ottomans ont lâché le fey

pour le chapeau melon, et les Otto-

manes peuvent devenir avocates!

Une dame turque a passé avec suc-

cès l'examen de licenciée en droit:

elle a prêté serment et défendera le

veuf et l'orpheline devant les tribu-

naux d’Angora. S'en acquitera-t-elle

mieux que l’avocat, qui nelaissetrop

souvent à la veuve pour tout parta-

ge que... l’orphelin?

C’est tout de même merveilleux ct

je comprends la fierté bien légitime de cette charmante personne.
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«| Vait lire cette annonce dans un

“3 TORONTONIENNE
EN LULUVUSVULULUVUV LULELULUVUVULVUVUL. RECONNAISSANTE

Aux Gin Pills de l’avoir
délivrée de la Douleur

et de l’Insouciance

Sa tâche domestique était accab-
lante, la douleur affectait son
organisme, les soins médicaux ne
lui avaient rien fait. Alors—et
que de fois cela n’arrive-t-il pas!—
une amie lui congeilla les Gin Pills.
Voici ce qu’écrit cette personne
jadis souffrante:

“Js souffris pendant environ un an de
douleur dans Je dow, Je me fatiguais
vite et me sentais toujours terrible-
mont lasse, Je reçus pendant tout cs
temps des soins médicaux, mais n'en
pus retirer aucon soulagement,
‘Après mn première boîte de Gin Pilla,
j'étais soulagée et après en avoir pris
trols bolles, jo me sens tout À fait
soulagée. Je garde toujours des Gin
Pills dans ma pharmacie.”

(Nom sur demande)
Ne subissez pas d’inutiles tor-
tures! Ne vous abandonnez pas à
des supplices tels que le rhuma-
tisme, la sciatique, le lumbago et
les maladies aigues de la vessie,
en négligeant vos reins. Les maux
sérieux de des et les attaques de
vertige sont des avertissements, de
même que les maux de tâte, l'en-
flure des articulations, l'urine dou-
loureuse, Ju rétention «1 l’incont-
inence urinaire. Prémuuissez-vous.
Calmez vite la douleur. Prenez les
Gin Pills. 50e la boîte chez tous
les pharmaciens. National Drug

. & Chemical Co. of Canada, Limit-
| ed, Toronto, Canada. tesr

 

  

—Quand je pense, s’exclama-t-

elle, que maman vivait dang un hu-

"remobi elle avait rien à faire, si-
;non À manger des “loukoums” à en-

graisser et ù ramasser de temps en

temps le “mouchoir” de mon père!

Moi, je suis avocate, je suis mince,
je porte des cheveux courts et des

robes plus courtes encore. Quant au
“mouchoirs”, c’est moi qui le jette-

rai, si le coeur m’en dit, à qui me

plaira et quand cela me plaira.

C’est renvursunt de penser qu’une

Ottomane peut faire valoir son élo-

quence nu barreau, quand une Ca-
nadienne du Québec non seulement

ne peut endosser la toge, mais de-

vant le Code Civil jouit à peu près
de la même indépendance qu’une né-
gresse de l’Ouganda.

Ce qui n’empêchera pas plus d’une
de nos concitoyennes de se complai-
re dans cet état de l’observer,
——Les femmes turquesà l'ancienne

mode, n'étaient pas obîigées de faire
une guerre acharnée à la graisse,
Au rontraire, leur beauté se mesu-
rant au poids, elles avaient le droit,
et même le devoir, de munger à leur
appétit. Elles vivaient sans souci
dans un harem qui, si j'en juge par
les descriptions et les tableaux, ne
manquait pas de confort. Et si l’a-
mour était, pour elles, réduit à sa
Plus simple expression, au moins ne
troublait-il guére leur placide exis-
tence, du moins quand Pierre Loti
ne s’en mélait pas! Si vous croyez
que c'est drôle de suivre un régime
Pour rester mince, de chercher à ga-
gner ss vie au milieu des plus impla-
cables rivalités! Et puis, il faudrait
savoir si la femme, quelle qu’elle
soit et où qu’elle soit, ne fait pas
partie, quand cela ne serait qu’à un
moment donné, d'une manière d'im-
Tense harem oi elle attend qu’on lui
jette le fameux “mouchoir”,
—Vous exagérez!
—Observez, réfléchissez et vous

verrez qu’il en est ainsi... C'est
bien là le sort des femmes, malgré
les apparences, les hypocrisies et les
vanités.

D'où il résulte qu'aussi longtemps
que les hommes et les femmes vi-
vront en communauté, le diable au-
ra beau jeu, et que le seul moyen
de chasser le péché de la terre est
la séparation des mâles d'avec les
femelles, Un fameux médecin A Fem.
ploi de la Cité de Montréal avait
déjà conseillé ce remède pour l’ex-
tinetion des rats...

MISTIGRIS,

eeXXXeee

Un bon truc
Il ya quelques années, on peu-

 

de nos grands journaux: “Jen.
ne femme fabuleusement riche,
épouserait jeune homme élé-
gant et de première distinc-
tion. Paierait volontiers ses
dettes. Adresser offre avec pho-
tographie, Tel numéro,telle rue
ete, Inutile de dire que les pho-
tographies tombèrent drues
comme grêle. Or, l'auteur de
l'annonce n’était autre qu'un
grandtailleur nouvellement éta-
bli, qui désirait savoir lesquels
parmi les élégants de la ville,
avaient l'habitude de ne pas
payer leurs dettes

-XXX-

o
 
 

Il faut que la race canadien-
ne-française devienne matériel-
lement riche non pas seulement
collectivement mais aussi indi-
viduellement. Pour en arriver
13, il faut développer le sens
de l'économie dès le berceau.

M.le magistrat J.-H. Lemay 

 —
 

| AVIS
Encore une fois nous devons

dire que nous ne considérons au-
cun retour d'un journal, ne men-
tionnantpasl’endroit et l'adres-
se de I'abonné. Si, pour une rai-
son ou une autre, un abonné
veut discontinuer de recevoir le
Journal, il doit s'adresser au
maitre de poste qui remplira u-
ne formule d’avis nécessaire. Si
vous préférez retournerle jour-
nal même, il vous faut mention-
ner et volre nom et votre adres-
se, l’arce que le nom seul nous
dit peu de chose, sur des centai-'
nes d'abonnés, quand plusienrs
ontle même nom,

I est bien entendu qu’unjou-
nal, qui nous est retourné sans
mention de l'endroit, vst remi
avec les copies supplémentair
et la personne à laquelle it est a-
dressé reste quand même abon-
née. Ainsi, vous pouvez retour-
ner deux, quatre ou plus de co-
pies, et recevoir le journal cha.
que semaine tant que vous ne
vous conformerez pas à ce détail
Lien simple quiest celui de don-
ner vo tre adresse, |

 

 

  
  

   

 

L'administration.
|

 

PETITES
, ANNONCES
ANAASA

 

TARIF

des annonces cl  es du |

JOURNAL de WATERLOO :
 

Pour petite annence ou note à être |
insérée dans les nouvalies locales, ,
sous forme de nouvelle, nous char- |
goons trois (3) centins par ligne aga-
te, avec minimum de 45 centins par
insertion.

Notre tarit de 1 centin par mot est
en vigueur pourvu que l'argent nc
compagne la demande.

Les ubréviations, signes de piastre
($), chaque chiffre, comptent pour
un mot et les mots composés pour
autant de mots.

Pour toutes les annonces classées
sous les rubriques suivantes: Emploi
demandé, À Vendre, À louer, Perdu, «
Trouvé, À Acheter, Etc, un (1) cen- i

25,tin par mot, avec minimum de
centins par insertion.
Chaque annonce devant paraître

dans le numéro de la semaine doit
nous parvenir pour le mrcredi soir,
le plus tard.

Toute annonce est guette à l'ap-
probation da bureau chef.

-_—

$100.00 pa, semnine facilement.
1 Hommes ou femmes vendez nos net-
toyeurs et nos secs À épingles à Jin-
ge, La meilleur commission. Echan-
tillons gratis, P. A. Lefebvre & Co.,
Alexandria, Ont.

20-1-28

  Empleyex le Liniment Minard, con.

tre les rhumatismes,

i

Les progrès de la

Banque Canadienne Nationale
La Banque Canadienne Na-

tionale a tenu, le lundi 16 jan-
vier, à Montréal, la ciquante-
troisième assemblée annuelle
de ses actionnaires, sous la pré-
sidence de M. J.-A, Vaillancourt

Le gérant général, M. Beau-
dry Leman, a soumis les chif-
fres de l'exercice clôturé le 30
novembre 1927, Le compte pro-
fits et pertes fait ressortir des
bénéfices nets de S903,200, à rap-
procher de $860,569 en 1926.
L'actif de lu Banque, vn ang.
mentation de plus de 9 mil-
lions et demi depuis un an, s‘é-
tablit nuintenant à S148,702,-
000. T’actif liquide s'élève à

4662000, et l'actif immédia-
courants et escomptes forment
te 4 millions depuis un an. se

 

 

chiffre par $77,033,000, ce qui
représente 56.49 pour cent du
passif envers le public, Les prêts
tement réalisable, accru de plus
un total de $62,919,000 contre
$57,252,000 en 1926. Les dé-
pôts, en augmentations de près
de 9 millions, atteignent $123,-
718,000.

Les actionnaires
félieité les administrateurs et
remercié le personnel, ont réélu
le conseil d'administration com-
me sil: M. JT A. Vaillancourt,
les hon. F. 1. Béique, Geo. FE.
Amyot, M. Wilson, D. O. L’Es-
péranee, sic I. Geo, Garneau,
MAM. A. AL Bavocaue, Ch Laue
rendeau, GR, AN. Drolet, Ar-
mand Chaput, Leo G Ryan.
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KING
COLE
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JASON.

Ise peat fort bien que le calé
que vous employez vous plaise.
ependant, si vous faites déjà

usage du Thé “KING COLE”,
nous avons la certitude que vous
voudrez essayer le Calé de la
mème marque.

Le soin et l'habileté qui prési-
dent à la préparation du Thé
“KING cd 2"sont aussi mis
à contribution pour celle du

é,

chez tous les
piciers

dansLes mouveles botstiques  
 
 

 

 
LA CONVENTION DES RAQUETTEURS, 1928
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le Montagnard de Lewisto

quetteurs tenu cette année à

I Congrès Annuel des Raquetteurs
qui sera tenu à Montréal, cette

année, les 3-4-5 et 6 février pro-
- chains s'annonce comme devant être
Un énorme succès. Après les magni-
fiques réceptions qui ont été faites
aux clubs canadiens par les améri-
calns, notamment à Lewiston, Me. et
À Manchester, N.H, les montréalais
tiennent “à remettre le politesse” et
ne négligeront rien pour que les clubs
de l’extérieur, tant du Canada que
des Etats-Unis, soient satisfaits de
la réception qui leur sera faite.
Dans la préparation du program-

me ct les soins de l’organisation ile
ont le concours actif la Cité de

tréal qui par l'entremise du 
 

mn. Me, le premier club de
Quettes américains et canadiens.

 

Montréal. A drolte: une parade de

maire,l'honorable M. Médéric Martin
& signifié son Intention d'ouvrir
toutes grandes les pôrtes de la ville
aux raquetteurs et leur ménage un
généreux et cordial accueil,
Le progsamme qui a été préparé

par le Comité est aussi des plus
alléchants Le vendredi, 8 février,
seront reçus officiellement les mar-
cheurs en raquette arrivés de l'exté-
rieur. Le soir sera proclamée la
reine du Carnaval au cours d’un con-
cert donné à la Palestre du National.
Le samedi matin, réception, aux
ares, des raquetteurs venus du de-
hors et visite l'Hôtel-de-ville; dans
l'après-midi courses au terrain

le championnat a désirablMARS ass ;

 

: luce érigé à Lachine, l'hiver dernier, à l'occasion du Carvnaval : à droitesd'wonternerddeLenton. Mer is peony dedames À se “joindre & In Fédération des Clübe de Bar
Au centre: M. CH. Lalonde, président du Comité de In Canvention des

Raquetteurs de 1928. En bas, à gauche: l'un des clubs srpérientneui parilerpersauCon des Ra-
jen National,

aux féves” et grande parade aux
flambeaux qui se terminera au Pare
Lafontaine par un feu d'artifice.
Le lendemain, dimanche verra le

parade d'église à Notre-Dame, le
dîner des officiers des Clubs au
Windsor et l'ouverture du Carnaval
à Lachine auquel tous les requet-
teurs sont invités et auquel Us pour-
ront participer avant le départ de
leurs trains spéciaux,
Nous ne donnons ici mme les

grandes lignes du programme, car
y aura d'agréables surprises. De

toute façon les raquetteurs du de-
hora sont assurés d’être reçus avez
tout le confort et toute la cordialité

es. Il n’en tiendra ensuite
qu'à eux de bien s'amuser,
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WATERLOO
Afin de publier le Journal de

Waterloo à temps nous avons
dû redoubler nos efforts cette
semaine. M. Ubald Forest de la
“Canadian Linotype Co.” de
Montréal était à nos ateliers
mercredi.

"ee

M. J. L. Deschnes, N.P. - de
Roxton Falls était à Waterloo
par affaires, mercredi.

Mme R. Bachand est de re-
tour d’un voyage de quelques
jours à Montréal.

Mlle Emma Benoit de Farn-
ham est actuellement chez sa
soeur Mme A: F. Savaria qui est
retenue chez elle par une vilaine
grippe. ee

M, L. C. Godbout N.P. est al-
lé à Montréal cette semaine,

4.

M. et Mme James Davidson
sont partis dimanche soir pour
New-York où ils prendront le
“Colombo” pour se rendre en
Italie et dans le sud de la Fran-
ce. Après un séjour de quelques
temps là, ils continueront leur
voyage jusqu’à l'Afrique du Sud
et reviendront au Canada vers
le milieu de mai,

...

Mille Isabelle Charlebois d'Ou-
tremont est en promenade chez
sa grand'mère Mme J. H, Le-
febvre. one

M. Jos. Perras Asst. P.C.S.
de Sweetburg était à Waterloo
dimanche dernier.

eo

Dr. Victor Gariepy est allé à
Montréal et à Granby par affai-
res cette semaine.

, oo.

Lundi le 23 aura lieu la pre-
mière mascarade de la saison
dr la patinoire de M. F. W. Sa-
vage. Comme par les années pas
sées des prix seront donnés pour
les meilleurs costumes et aux
meilleurs patineurs qui concou-
reront.

..

Un nouveau lot de marchandi-
ses est mis en vente tous les
jours pendant la grande vente
du 25ième anniversaire du ma-
gasin “E. Pinsonneault et Cie”
On a loué chez Robinson et Ten-
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offrant ainsi au public deux
magasins dans lesquels les ven-
tes à rabais sont extraordinai-
res, Une visite à l'un ou à l'au-
tre de ces magasins vous con-
vaincra.

LL

M. L. C. Roy, inspecteur des
agronomes était à Waterloo à
l’occasion de la conférenceillus-
trée sur “La Tuberculose et la
race bovine” tenue en notre vil-
le, mardi de cette semaine. Dans
l’intérêt de cette même cause,
mercredi, M. Roy accompagné
de M. Oscar Descotes, agronome
du district, se rendaient à Gran-
y.

...

M. R. Bachand, N.P, est allé
à Montréal cette semaine pour
assister à une assemblée spécia-
le de “La Sauvegarde” compa-
gnie d'assurance dontil est l’un
des directeurs.

ee

Sont en visite dans les famil-
les J. U.Poirier et J- O. Séguin:
M. et Mme Hugues Cléroux et
leurs enfants, M, et Mme Hervé
Jasmin et leur enfant tous de
Montréal. MM. Cléroux et Jas-
min sont retournés à leur occu-
pations respectives lundi matin
laissant leur famille ici pour un
séjour de quelque temps.

oon |

Mme Arthur Maguire de Ste-
Agathe des Monts est retournée
chez elle aprés avoir passé quel-
que temps chez sa mère Mme
J. F. Clément.

ses

Réunir les comforts de la vil-
le au bien-être de la campagne,
c’est ce que nous avons l'avan-
tage d'avoir à Waterloo. Le sys-
tème frigorifique Lypman ins-
tallé chez M. Alfred Côté lui per-
metde tenir en magasin les meil
leures viandes, le poisson frais
et tous les mets que les gour-
mets des grandes villes recher-
chent. Nous sommes bien
comme en ville à Waterloo,

[1]

La transformation de l’établis-
ment autrefois occupé par M. G.
Courtemanche, entrepreneur de
pompes ‘funèbres, a  certaine-
ment doté notre ville d’un im-
meuble qui avantage notre rue
principale. La bâtisse com-
prend d’un côté un magasin de
modes occupé par Mme Eugène
Courtemanche avec salon de
coiffure tenu par Mlle Laurette
Poirier; de l’autre côté sont les

M. et Mme E.Soli de Saint-
Hyacinthe ont passé la fin de
semaine chez M. et Mme Her-
ménégilde Poirier.

Mille Rosina Morin est reve-
nue lundi, après aoir passé une
semaine à Montréal l’invitée de
sa soeur Mme Charron et du Dr
Dutuilly. oe

Mlle Alice Payette de South
Stukely est actuellement en pro-
menade chez M. et Mme Henri
Grégoire. es

M. H. Laprade surintendant
de la Roxton Mills and Chair
Mfg. Co, est allé à Montréal par
affaires cette semaine,

Mlle Pear! McGuirck est re.
tournée à Trois-Rivières après
avoir passé une quinzaine avec
ses parents M. et Mme G. D.
McGuirck. ve

Mlle Corinne Déragon et Lu-
cienne Ledoux sont allées à
St-Hyacinthe récemment.

[11]

Jeudi matin les pompiers ont
été appelés pour un incendie qui
s’était déclaré à la maison de
M. Norris Young. Heureuse-
ment qu’on en a été quitte pour
la peur car le feu n'a pas causé
de dommages sérieux.

.

M, Léopold Ledoux fils de M.
Wilfrid Ledoux est rendu à l'E-
cole Commerciale Côté à St-Hy-
acinthe depuis une semaine.

La partie de cartes donnée
par les Enfants de Marie mer-

les points de vue. Les personnes
qui ont été les heureuses ga-
gnantes des prix sont: Pour les
Dames ler prix de 500 MmeJ.
H, Larose, 2e. prix Mme Eugè-
ne Courtemanche. Pour les Mes-
sieurs ler prix de 500 M.le Cu-
ré, 2e prix M. Ernest Fournier
Pour les dames ler prix de Eu-
chre Mme Alphonse Beaumont,
2e prix Mlle Germaine Fortin,
Pour Messieurs ler prix ; de
Euchre M. David Dufresne 2e.
prix M. Roméo Ligé,

Les Enfants de Marie remer-
cient toutes celles qui ont con-
tribué par leur travail et leur
dévouement à faire le succès de
cette soirée,

"ee

Au Théatre Starland, Ven.
dredi soir le 27 courant, samedi
après-midi et samedi soir le 28
on représentera le fameux dra-
me cinématographique “Ben-
Hur”. Cette pièce est tirée du
roman du méme nom que beau-
coup connaissent. Les scènes
qui se passent aux temps évan-
geliques sont d’une richesse tel-
le que cette reproduction est
considérée commel’un des chefs
d'oeuvres de l’art muet.

   ny, connu sous le nom de Old bureaux du Dr J. E. Hébert,
Stone Store pour cette occasion dentiste,

Pons les menz de gorge employez de
Liviment Mimard,
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PAMPHLETS,

CATALOGUES,

PLACARDS,

PROGRAMMES,

CIRCULAIRES,

CARTES D'AFFAIRES
ET DE VISITE,

TELEPHONE 20.

 
-

—

G Vous aurez toujours un travail promptet soigné
en nous confiant vos impressions, telles que:

LIVRES,

EN-TETES DE

COMPTES |
ET DE LETTRES,

ENVELOPPES,

BLANCS de TOUTES
SORTE,

Bec.

a»

credi soir a été un succès à tous ©

Waterioo bat
Knowlton
—

Notre club de Hockey a dé-
buté dans Ia ligue par une écla-
tante victoire en battant la for-
te équipe de Knowlton chez elle
par un score de 3 à 2 mercredi
soir dernier,
La partie fut rapide et enle-

vante et ne ralentit pas un seul
instant.
Le capitaine Pierre Forand

donnale bon exemple à ses hom-
mes en enregistrant le premier
point, puis notre ailier Lapierre
prit en défaut le gardien de
buts Robinson, deux fois consé-
cutives.
Knowlton tenta un raliement

à la troisième période et mit 2
fois Ia rondelle dans les filets
d’O’Borne, mais nos équipiers
ne leur laissèrent aucune chan-
ce d'égaler le score,

Tous nos joueurs ont travaillé
sans relâche.

Les combinaisons furent à
l’honneur tout le temps de la
partie et c’est ce qui a valu la
victoire auk nôtres. /

L'équipe des substituts sem-
ble tenir son bout aussi bien que
celle des réguliers,

Waterloo a une grande chan-
ce de remporter le championnat
de la Ligue et la coupe qui en
est l’emblème.
En battant Sutton ce soir à

Waterloo même ce qui parait
probable, les nôtres améliore
ront d'autant leurs chances de
décrocherle titre,
EN FOULE donc, ce soir, à

la patinoire Savage,

ee

AU THEATRE

STARLAND
SAMEDI! LE 21 JANVIER

“CAPTAIN SALVATION "
SPECIAL

Tous acteurs de premiers rôles

 

MARDI 24 JANVIER . ,

* THREE HOOKS "
FIRST NATIONAL

 

JEUDI 26 JANVIER
Madge Bellamy

DANS

“Berths The Sewing Machine Girl”

Production Fox
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AVOCATS
GIROUX & GIROUX

Aveeats

¥.-X.-A.Giroux, C.R. A.Giroux

Sweetsburg, P.Q

NOTAIRES
R.-R. BACHAND

Netaire,

Waterloo, P.Q.

Bureau: au dessus du magesin Clé-

ment & Frère.

 

 

 

 

A. BOULAY

Notaire,

Waterloo, P.Q

Successeur de Jodoin & Boulay
>

—_————

er

rs

J. L: DESCHENES

Notaire

Roxton Falls,

P. Québec.

mr re

Dr Lionel Darche
SPECIALISTE

Pour les yeux, oreilles,

 

 

nez e gorge.

A L'Hépital Darche, Sherbrooke

 

Sera à l'Hôtel Nationa) à Wa
terloo, le ler mardi, chaque mois.
à l'Hôtel Dominion d’Acton Vale.
le Zième mardi, chaque mois.  

CARTES PROFESSIONNELLES ET D'AFFAIRES

Fs

sais

irs|

Tol, 227,

DENTISTES =;
Péléphone Ball

Dr C.-E. BEAULIEU
Successeur du Br NM, Fréchotte

DENTISTE

GRANBY - Qué,

SPECIALITE

Dentiers en Or, Aluminium

et Caentebeuc

Ponts en Or

Rue Principale

Ir. J, E. HEBERT
Dentist e

Waterloo. Que.

 

Phone 189:

Dr.-A. TRUDEAU
Ex-interne des hôpitaux de Parjy.

 

Spécialité:
des oreilles, du nez
et de la gorge,
Maladies des yeux.

 

104 rue King ouest

SHERBROOKE, Qué.

 

Nonigligez poe vas vous; ous

N°Be=d one n'asona pas de représenients of

 

Til Lonecaster 7070. +
Optométristes-Optisiens à l'Hôtel-Dieu,

201, vue Bto-Cuithesine Bet.
Salons privés pour l'ajustement des poux artificiels.

des ehariiens que se Jeni uno réclame de nôtre nom,

moindres malsises, consultez

NOUS Brice nes lactewrs cé cloemte Sade

 

 

VENDREDI ET SAMEDI
27 et 28 JANVIER

“BEN-HUR”
SPECIAL

Tous acteurs de premier rôle

Le

—

SWEETSBURG

Mlle Olive McCabe est de re-
tour à Sweetsburg après une ab-
sence d'une quinzaine chez des
amies à Sherbrooke et à Wind-
sor Mills,

 

Mardi eut lieu le terme heb-
domadaire dé-la Cour de Magis-
trat. M. le Magistrat de District
J. H. Lemay présidait. Le rôle
est plutôt léger à ce temps-ci de
l'année,

Adélard Cousineau, un jeune
hommede dix-neuf ans de North
Ely, accusé d’avoir mis le feu à
la grange de son oncle M. Ar-
thur Ferland. eut son enquête
préliminaire. Après avoir en-
tendu une douzaine de témoins
de la part de la Couronne, le
Magistrat trouva la preuve suf-
fisante pour envoyer le prévenu
aux assises. Il opta immédiate-
ment pour un procès sommaire
qui fut fixé à mardi prochain,
le 24 janvier. La grange de
‘Ferland fut incendiée complète-
| ment y compris 21 têtes de bê-
tes à cornes. C’est la deuxième

i fois en cing ans que Ferland su-
bi des pertes par le feu.
Le même Cousineau est en-

suite accusé du vol d'un cheval,
 

Outilé avec les macheineries les pins moderuse, notre aéalier nous permet de vous
donner le plus entière satisfaction tous an vcas dmayeamt dus pol: pou fe 5a.

A LIMPRIMERIE DU

“JOURNAL DE WATERLOO"
BATISON DV “WATERLOO ADVERTRNT"

WATERLOO, P. Q.

x

 

lharnais, sleigh, robe. Après
‘enquête préliminaire il fut en-
| core envoyé aux assises, mais il
,opta encore pour un procès som-
“maire qui aura lieu mardi le 24
‘ janier.
! Benny Trombetta, d’Aber-
corn, est accusé d'assaut sur la
personne d’un nommé Marchand
Il plaida coupable d'assaut sim-
ple et la sentence remise à mar-
di le 24 janvier.
Trombetta courtisait la cou-

sine de Marchand, et le père de
la jeune fille qui ne semblait pas

Le Temps des
Sucres Approche !
Bientôt, le euiti

l'avantage de po
pourra en bé v par

la récolte qu'il en fera. Mais pour
en tirer tout le profit réalisable,
il faut être bien outillé. 1 ne
peut faire um meilleur choix
qu'es venant che: s pour l’a-
chat de son évaporateur.

L'évaporateur LeBrun est re.
commu comme donnant le maxi-
mun de entisfaction

Nous avons au
cossoires do

  

 

 

out les ac-
sucrerie:z chalu-

meaux, chaudières, éprouvettes,
couleirs, ete, ,

Les Evaporateurs* LeBrun
sont les plus économes ec pre.
duiront les plus belles marchan-
dises, ot rapporteront les plus
gros bénifices,

 

  

  

très charmé d'avoir l'italien
pour gendre, lui avait défendu !
l'entrée de sa maison, Dimanche|
il s'absenta et laissa la jeunefil- |
le sous la garde de son cousin
Marchand, Trombetta se pré-
senta, mais Marchandfidèle à sa
consigne, le renvoya sur les in. !
sistances del'italien il lui admi- |
nistra deux solides coups de
poings. L'italien furieux, faute |
de stylet sortit son couteau et’
tenta d'en frapper le plaignant, |

Ces deux arrestations ont été
faites par le Grand Constable
St-Martin.
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“Nous n’économisons peut-
être pas assez. Au milieu de la
prospérité il ne faudrait pas
nous laisser envahir trop vite
par le luxe et mieux vaut pré-
voir pour le lendemain.  Hon. A. Galipeault.

 

  
   

 

S. LEBRUN,QUEPRINCIPALE WATERLOO
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  Evaporateur LEBRUN, breveté

| le 27 mai 1927.
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Etre bien outillé assure un

beau revenu.

  
     

 
 

   


